Concevoir un site dans une optique de référencement
Intro personnelle

Sébastien Billard, je suis consultant référencement pour une webagency lilloise, Sumhit, je maintiens également un blog sur les thèmes du référencement, de la recherche d'information et du design web ergonomique.

Intro de la conférence

Pourquoi est-il important de penser dès la conception d'un site web à son référencement ?
Trop souvent, je rencontre des clients qui se plaignent d'une mauvaise visibilité dans les moteurs de recherche. Je regarde donc leur site et, soit ils emploient des techniques qui font barrage aux robots d'indexation, soit ils n'ont aucun contenu pertinent, soit -et c'est le cas le plus fréquent- une combinaison des deux.
Les moteurs n'ont donc aucune raison de positionner des pages qui leur sont inaccessibles, ou qui ne contiennent pas les mots-clés des utilisateurs.

Face à ça, 3 approches sont possibles : 

· On ne fait rien (Peu envisageable quand on connaît le potentiel de trafic des moteurs).
· On ne touche pas le site existant, mais on recourt à ces "rustines" que sont les pages satellites. Le problème est que ces techniques sont combattues par les moteurs (plus ou moins efficacement).
· On travaille à concevoir un site naturellement optimisé pour le référencement.
Et un site conçu pour le référencement c'est quoi ? Un site techniquement accessible aux robots, avec un contenu pertinent logiquement et sémantiquement structuré.
On voit donc que 2 aspects se dessinent, le contenant (la structure du site), et le contenu. Ce sont ces 2 aspects qui constitueront les 2 grands axes de cet atelier.
Ce dont on ne traitera pas : Tout ce qui est dit "off page" : La popularité / pagerank, les liens externes, la soumission aux moteurs et annuaires.
1ère partie : L'optimisation du contenant

Hébergement et nom de domaine

Un site repose avant tout sur un serveur et un nom de domaine.

On rappellera qu'un véritable hébergement est un préalable à tout projet web sérieux : on s'affranchit ainsi de l'aléa des hébergeurs gratuit, et l'on est maître de son nom de domaine.
Le nom de domaine justement a-t-il une influence sur le référencement ? Oui et non.
Si les moteurs accordent un poids quelconque aux mots-clés inclus dans le domaine, celui-ci est faible, car cela serait trop facilement exploitable.

Par contre, les moteurs accordent un poids plus important aux intitulés des liens externe pointant vers un domaine (ex : google bombing). Et ces liens ont justement tendance à reprendre le nom du domaine. Donc oui, il peut y avoir une influence indirecte du domaine sur le référencement.

Reste à savoir cependant si l'on souhaite capitaliser sur sa marque, ou faire un site web avec un nom comprenant des termes génériques…

A éviter également, l'usage de multiples noms de domaines. Vous pouvez par contre réserver ces noms de domaine pour protéger votre marque, mais n'en faites pas la promotion.

La question des redirections

Tout d'abord, il faut à tout prix éviter les redirections offertes par les services de noms de domaines gratuits (ou non) : le plus souvent il s'agit de redirections à base de frames, de javascript, ou de balise meta-refresh. Les pages indexées ne seront pas indexée sous ce nom de domaine, mais sous celui de votre véritable hébergeur, et ces pages indexées ne bénéficieront pas de la popularité générée par votre pseudo nom de domaine.
Si une redirection doit être employée, par exemple lorsque on détient plusieurs vrais domaines, ou que l'architecture du site l'exige, il faut favoriser les redirections serveur, de type 301 (moved permanently), qui, elles, sont parfaitement comprises par les robots.

Les URLs dynamiques
On parle souvent de sites dynamiques, mais concernant le référencement, ce sont surtout les URLs dynamiques peuvent poser problème : le code source des pages, généré par le serveur reste lui du HTML et ne pose aucun difficulté à l'indexation, quelque soit son extension : .php .asp …

Qu'entend-on par URLs dynamiques : Il s'agit d'URLs comprenant des paramètres à passer au serveur pour générer dynamiquement le contenu

Exemple : www.site.fr/catalogue.php?categorie=abc&page=2

Pendant longtemps, les moteurs ont eu du mal à indexer ces URLs dynamiques, en particulier du fait des caractères "exotiques" servant à délimiter les paramètres comme le "et commercial" (ampersand) ou le point d'interrogation. Les moteurs craignaient également de tomber dans des boucles infinies, leur prenant des ressources inutiles.

Mais désormais, les moteurs majeurs sont tout à fait capables d'indexer des URLs dynamiques simples, même avec plusieurs paramètres. Certains prennent même en compte les mots-clés utilisés en paramètres pour juger de la pertinence d'une page.
Un problème persiste cependant qui est celui des identifiants de session passés dans l'URL (ex : www.site.fr/index.php?sid=123456789) : les moteurs rechignent à les indexer car cela les conduirait à indexer plusieurs fois le même contenu sous des sessions et donc des URLS différentes. Il arrive que l'inverse se produise : le moteur peut indexer les URLs avec les id de session, pour les éliminer ensuite de son index. Il convient donc de gérer les éventuelles sessions autrement, par exemple à l'aide de cookies ou de bases de données.
Autre problème potentiel : Dans le cas d'URLs avec un grand nombre de paramètres, les moteurs peuvent parfois éprouver quelques difficultés. Dans ce cas on aura tout interêt à opter pour une solution d'URL-rewriting, qui donnera à ces URLs l'apparence d'URLs statiques.

Les moteurs nous proposent aussi depuis peu d'autres solutions, appelées "sitemaps". Il s'agit de fournir au moteur un fichier texte ou XML comprenant une liste des URLs à indexer ainsi qu'éventuellement des informations connexes, comme la fréquence de rafraichissement des pages ou leur priorité de référencement.

Javascript et AJAX
Le langage de script javascript est abondamment utilisé en développement web, par exemple pour gérer des menus déroulants, ou des pop-ups. Et l'usage des technologies AJAX (Asynchroneous Javascript And XML), donc utilisant javascript, ne cesse de se développer.

Pourtant l'usage de javascript pose encore problème aux robots d'indexation des moteurs de recherche, car ils ne savent pas exécuter ces scripts, ou probablement ne veulent pas, car cela consommerait des ressources non négligeables et poserait des problèmes de sécurité.

Il est donc important de s'assurer qu'aucun contenu important ne soit dépendant de javascript pour son accès. Concrètement, cela signifie que l'on doit pouvoir accéder à contenu alors même que javascript est désactivé dans son navigateur.
En particulier, j'insiste sur le fait que les contenus générés par AJAX ne sont pas référençables en l'état.

Que faire si javascript doit absolument être utilisé ? Un moyen d'accès alternatif doit être proposé, par exemple en utilisant la balise <noscript> qui comprendra un lien texte classique vers le contenu en question.

Flash

Autre gros point noir du référencement, Flash.
Pourquoi ? Les moteurs ne savent pas interpréter ce format, qui de toute façon est essentiellement graphique et dont le contenu texte est peu structuré.
Flash n'a pas été conçu pour développer des sites complets : Flash a été conçu pour générer des animations, des applications ludiques, des contenus multimédias. D'ailleurs le site Macromedia lui-même n'est pas 100% Flash…
Il faut donc oublier les sites intégralement en Flash si l'on tient un tant soit peu à son référencement. Par contre, intégrer des clips Flash pour agrémenter un site web HTML au contenu riche ne pose aucun problème.

Formulaires

Tout ce que savent faire les robots en termes de navigation, c'est suivre des liens. Ils sont absolument incapables de remplir des formulaires ou de cocher des boutons radios.
La conséquence, c'est que tous les contenus auxquels on accède via un formulaire sont inaccessibles aux moteurs. Et c'est ce qui constitue en grande partie ce qu'on appelle le web invisible.

Il faut donc en général éviter les formulaires comme unique moyen d'accès à un contenu si l'on souhaite le référencer.
Que faire si on ne peut pas se passer de formulaire ? Dans ce cas il faut fournir un accès alternatif au contenu, qui peut prendre la forme d'une arborescence logique (à la manière d'un annuaire), d'une page plan, ou d'une sitemap. Mais cela suppose que les paramètres soient passés dans les URLs, en méthode GET.
Structure interne des liens

Les liens sont l'essence du web, et la configuration des liens au sein d'un site a une grande influence sur son référencement.

Première chose, il faut que ces liens soient accessibles : on oublie donc comme dit plus haut les navigations à base de Flash ou de javascript non-accessible.

Deuxièmement, il faut faciliter au maximum le travail des moteurs, en réduisant le nombre de clics pour accéder au page. On recommande souvent que toute page d'un site devrait être accessible en 3 clics. Ce n'est pas une valeur critique, mais l'idée est là : l'indexation sera plus profonde, et le Pagerank mieux distribué.

Troisièmement, utilisez des liens descriptifs, qui comporte des mots-clés dans leur intitulé, car cela facilite la navigation pour l'utilisateur, et, c'est ce qui nous intéresse ici, les moteurs prennent en compte ces mots-clés dans leurs algorithmes. Par exemple, si vous êtes un vendeur de logiciels de comptabilité, ne faites pas un liens "nos solutions" mais "notre gamme de logiciels de comptabilité".

Egalement, je conseille de ne pas restreindre les liens aux seuls éléments de navigation : n'hésitez pas à glisser des liens au sein même de vos textes. Là encore cela profite à l'utilisateur, favorise l'indexation, et les moteurs peuvent tenir compte du contexte du lien, ce qui renforce sa pertinence.

Standards, accessibilité et référencement
Après avoir vu les différentes technologies qui peuvent compliquer le référencement, intéressons nous maintenant aux démarches qui vont faciliter celui-ci.

On a vu plus haut que les robots pouvaient êtres assimilés à des utilisateurs victimes de nombreux handicaps : étant aveugles ils ne peuvent "lire" que le texte, et les technologies qui leur sont accessibles sont très limitées : pas de Flash, pas de javascript, pas de formulaires…

Et c'est là que les thèmes des standards du web, de l'accessibilité, et du référencement se rejoignent ! Car un site accessible sera utilisable par le plus grand nombre d'utilisateurs, y compris les robots !

Un site conforme aux standards, càd respectant la grammaire définie par le W3C, et respectant également les règles d'accessibilité figurant dans les WCAG, les critères Accessiweb, ou le référentiel Opquast aura déjà fait beaucoup pour son référencement.
Attention cependant, pas de fausses promesses : on croit parfois que le fait qu'un site soit techniquement accessible est une condition suffisant à son bon référencement. C'est faux. L'accessibilité ne fait que –et c'est déjà beaucoup- lever les obstacles à l'indexation du contenu en proposant un contenu textuel sémantiquement correct, et donc naturellement optimisé.
Le référencement à l'international

Le référencement à l'international est une autre question récurrente. Comment maximiser la visibilité de son site quand on vise un pays donné ?
Vous avez surement remarqué que sur une même requête, les résultats de google.com et google France diffèrent. Pourquoi ?
Parce que Google tente de localiser l'utilisateur en fonction de son adresse IP et de la configuration de son navigateur, et favorise les sites jugés pertinents par rapport à sa localisation et/ou sa langue. Et comment Google rattache-t-il un site à une localisation ou une langue ?
Par un faisceau d'indices :

· Le nom de domaine constitue un indice : si on vise un marché national, on aura tout intérêt à opter pour un TLD (domaine) national .fr pour la France, .be pour la Belgique etc. Les conditions d'obtentions de ces domaines sont variables cependant ce qui pose des fois problème (ex : .co.uk).
· Autre indice : l'hébergement. Google peut rattacher un nom de domaine à une IP et donc à un hébergeur. Un site localisé physiquement en France aura plus de chance d'être considéré "français".  Google examine également les données du WHOIS.
· La langue : Google est capable partiellement de "deviner" la langue d'un document en analysant son contenu. Mais le mieux reste de spécifier systématiquement la langue des documents à l'aide de l'attribut "lang" (<html lang="fr">) et de la balise meta content language (<meta http-equiv="Content-Language" content="fr" />)
Restreindre le référencement
Concevoir un site pour le référencer, c'est aussi des fois vouloir restreindre le référencement de certains contenus, pour des raisons de confidentialité, ou pour éviter que des contenus soient indexés sous de multiples formats (pdf).
Pour cela, les moteurs utilisent un protocole sous la forme d'un fichier texte (robots.txt) placé à la racine du site spécifiant les répertoires et fichiers à ne pas indexer.
User-agent: *

Disallow: /pdfs/
Attention : le fichiers robots.txt n'assure pas la protection de vos données ! Il est simplement une notice destinée aux robots respectant le protocole. Si vous devez véritablement protéger vos données, il faut intervenir au niveau du serveur, en utilisant le fichier .htaccess pour un serveur Linux.
2cde partie : L'optimisation du contenu
Après avoir vu les principales optimisations structurelles du site, intéressons nous à celles de son contenu.

Abondance de contenu ne nuit pas
La 1ère façon d'optimiser son contenu, c'est d'en produire en quantité. On multiplie d'autant plus le potentiel de visibilité du site.
N'hésitez donc pas à fournir beaucoup d'information : décrivez votre entreprise, vos produits et services, vos spécialités, ce qui vous différencie. Parlez de votre actualité, ajoutez des services à votre site, comme un annuaire, un blog…
La quantité ne fait pas tout. Concevoir un site pour le référencement c'est aussi veiller à la qualité du texte.

Un langage clair

Ecrire pour le web et pour les moteurs, c'est d'abord utiliser un langage simple.
Parlez le langage de vos visiteurs, en utilisant les mots-clés qu'ils utiliseraient pour rechercher vos produits ou services, 
Abandonnez ce qu'on appelle la "buzz langue", ce langage creux qui ne sert qu'à impressionner les actionnaires et les gens du marketing. Utilisez un langage pouvant être compris par tous, même des non-initiés, sauf pour les termes ne pouvant être décris autrement.
Exemple caricatural d'un plombier. Utilisez :

"Mariobros SARL est une entreprise de plomberie et d'installation de chaudières au gaz naturel certifiée IGPN située à Paris (75)".
Au lieu de :

"Mariobros SARL vous fait profiter de son expertise en matière de solutions domestiques d'adduction d'eau et de génération de chaleur exploitant la filière gaz".
Egalement pensez à structurer logiquement votre contenu : Les règles de rédaction qu'on apprend à l'école s'appliquent aussi au web.

Une page avec un titre, un chapo d'introduction et des paragraphes titrés aura tendance à mieux se positionner et sera plus facilement lue par les humains également : l'utilisateur a tendance à "scanner" les contenus plutôt qu'à les lire (sauf s'il est très motivé), il est donc vraiment important qu'on puisse saisir le sujet d'une page en un clin d'œil.
Pensez également aux variations sur vos termes clés. Les utilisateurs ont de multiples façon de recherche, ils peuvent taper leurs mots clés au singulier, au pluriel, ils peuvent utiliser des synonymes… Les moteurs savent également identifier ces déclinaisons qu'ils prennent en compte dans leurs algorithmes. Par exemple Google dans ses pages de résultats met en gras des termes au pluriel alors que la recherche portait sur le terme au singulier.

Surtout n'hésitez pas à soumettre vos textes à un référenceur ou un concepteur-rédacteur avant même de développer le site, il pourra assurer une relecture, enrichir le texte, proposer d'autres contenus pertinents etc…

Identifier les bons mots-clés
Trouvez les bons mots-clés c'est avant tout réfléchir sur soi, et sur comment les utilisateurs décrieraient votre produit, votre service ou votre contenu.
Il ne faut pas hésiter à faire preuve d'empathie, se mettre dans la peau de l'utilisateur. Il peut être utile de fréquenter les blogs, communautés en ligne, pour cerner le langage des utilisateurs. Une autre méthode : interroger son entourage.

Les outils de suggestion de mots-clés (Google, Overture, Miva) fournis par les moteurs de recherche sont également utiles, mais attention, leurs résultats sont parfois affectés par les logiciels de contrôle de positionnement.

Structuration et sémantique

Le contenu, c'est du sens, et le balisage HTML peut aussi être porteur de sens, on parle alors de balisage "sémantique". Celui-ci est bien entendu pris en compte par les moteurs de recherche.
On utilisera donc :

Les balises <h1> à <h6> pour les titres dans les pages.

La balise <p> pour les paragraphes.

La balise <strong> pour les emphases, càd les mises en gras.

Les balises <ul> ou <ol> pour les listes.

A optimiser également : la balise <title> extrêmement importante pour les moteurs de recherche.

Les contenus graphiques

Souvent envisagées comme des obstacles, les images peuvent également servir votre référencement, quand elles sont assorties d'un attribut "alt" qui fournit un texte alternatif aux moteurs, décrivant l'image.

Sur certains sites, le trafic issu des moteurs de recherche d'image peut être non-négligeable.

